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Aux confins de l'absurde

 L'imagination n'Ã©tait guÃ¨re au rendez-vous            Ã  l'Ã©mission de R. Portiche animÃ©e par Drucker.           
Horaires Ã  la carte, amÃ©nagement d'un espace libertÃ©,            banque du temps, gestion du temps libre,
dÃ©centralisation, mobilitÃ©,            c'est tout ce qu'ont trouvÃ© les Boissonnat, Albert, Guillaume,            Tapie et
consorts pour rÃ©gler le problÃ¨me des chÃ´meurs            et des retraitÃ©s de l'an 2000 au revenu
dangeureusement menacÃ©.            L'entreprise s'ouvre Ã  une aimable pagaille, le personnel prenant            ses
cliques et ses claques comme bon lui semble, pour bricoler chez            lui ou aller Ã  la pÃªche, en croisiÃ¨re, puis,
embauchÃ©            Ã  nouveau, ses fonds Ã©puisÃ©s, comptant sur la magnanimitÃ©            d'un patronat
encombrÃ© de robots et n'ayant besoin que d'une            main-d'oeuvre rÃ©duite, qualifiÃ©e.
 Travailler moins au sein de son entreprise implique bien entendu un            gain moindre ; mais lÃ , les salariÃ©s ne
sont plus d'accord.            Que leur suggÃ¨re-t-on pour arrondir leur revenu ? Travailler            au noir, pour les
voisins ou pour soi-mÃªme en faisant concurrence            aux artisans, rÃ©parateurs et commerÃ§ants. On suppose
gÃ©nÃ©reusement            que devrait se mettre en place tout naturellement une Ã©conomie            parallÃ¨le oÃ¹
chacun trouverait sa pitance, y compris les            retraitÃ©s goutteux, rhumatisants, souffrant d'arthrose ou de          
 sciatique, invitÃ©s Ã  s'Ã©quiper en ordinateurs et            machines Ã  coudre afin de confectionner leurs propres
vÃªtements,            monter leur mobilier fourni en kits, bref, Ã  se dÃ©brouiller            par leurs propres moyens. Pour
les autres, la mobilitÃ© reste            le maitre-mot. Tout le monde Ã  la campagne, en caravaning, Ã             la
recherche d'un petit travail permettant de survivre.
 Est-ce sÃ©rieux ? Il est piquant d'entendre ces utopistes qualifier            eux-mÃªmes d'utopistes ceux qui ont
d'autres idÃ©es en matiÃ¨re            de changement, en ce qui concerne la vie en l'an 2000 aprÃ¨s une           
inÃ©luctable rÃ©volution Ã©conomique et monÃ©taire            que nos mentors ont le souci de conjurer en racontant
des salades.
 Le public n'est pas dupe. Il constate que nous sommes entrÃ©s            dans une Ã¨re d'abondance Ã  laquelle il
convient d'accommoder            des structures Ã©conomiques devenues dÃ©suÃ¨tes, inadÃ©quates,           
incapables d'en faire profiter le gros des consommateurs.
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